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PERFORMANCE. Sarcastique et parodique, cet orchestre propose un voy- 
age spatial en forme de valse effrénée de sons, d’images et... de sauts à 
l’élastique. 

 
Sur deux plateformes placées à plusieurs mètres du sol s’agitent respectivement un 
bassiste et un homme-orchestre en costume. Entre eux deux, suspendu à un élas- 
tique, balance Jerrycan, chanteur genevois et acrobate en devenir. Les trois com- 
pères sont bien décidés à délirer musicalement, gestuellement et “vidéastement”. 
Démarrage en trombe avec le décollage d’une fusée sur écran géant, un petit détour 
par la pampa et atterrissage avec un slow décapant qui bat le record du nombre de 
“Je t’aime” prononcés dans un seul morceau. Sarcastique, décalé, Jerrycan prend la 
pose, l’accent américain, enchaîne rock’n roll, rythmes africains ou disco, et parvi- ent 
en à peine vingt minutes à dérider les spectateurs les plus sceptiques. La même 
équipe annonce un grand karaoké après sa prestation de samedi. À ne pas rater! 


